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LES ALCYONAIRES DU MUSÉUM : 1. FAMILLE DES ALCYONIIDAE 
1. GENRE LOBULARIA (surts) 1. 


Par A. Tixier-Durivauzr,. 


26. — Lobularia Michelini N. Sp. `. 

Diagnose : Colonie : encroûtante, à capitule plus élevé que le pied. 
Surface lobulaire composée de lobes inégalement répartis, formés 
d’un nombre variable de lobulcs arrondis généralement subdivisés. 

Spicules : de taille moyenne (0, 08 à 0,09 mm. de long). Dans la 
base du cœnenchyme haltères à col large ct à têtes volumineuses 
présentant de nombreuses verrues coniques ou arrondies. Sclérites 
de la portion lobulaire transparents, à contours sinueux, souvent 
cylindriques. Spicules corticaux en baguettes à bords festonnés. 

Polypes : sur tout le capitule, nombreux et petits. 

Coloration : de la colonie à sec :‘brun jaunâtre. 

Localité : 2 exemplaires de la Mer Rouge (l’un de la Collection 
Michelin, l’autre donné par M. Clot Bey, 1850). 

Cette espèce se rapproche de L. brachyclados par la taille de ses 
spicules mais s’en écarte sensiblement par lc col large et les têtes 
volumineuses de ses haltères basilaires. 


27. — Lobularia minuta N. Sp. 


Sue 1937. Alcyonium digitulatum, G. Sriasny (pars.). Rs 
des Collections H. Michelin II. Catalogue raisonné des Alcyinoides, Gor- 
gonides, Zoanthides et Pennatulides. Bull. Mus. Nat. Hist. Nat., s. 2, 
IX n° 6 p. 392, 


z 

Diagnose : Colonie : molle, arborescente, à can ramifié 
secondairement. 

Spicules : de petite taille (0,06 à 0,79 mm. de ré Dans la base 
du cœnenchyme petits haltères à AAE verrues pointues. 
Dans la portion lobulaire petits sclérites allongés en baguettes. 

Polypes : gros, abondants sur le capitule, à nombreux spicules 
anthocodiaux ; tentacules plurigidités à très petits sclérites trans- 
parents. 

Coloration : de la colonie dans l’alcool : blanc jaunâtre. 

Cette espèce se rapproche de L. sphærophora par la forme générale 
de ses haltères basilaires et s’en éloigne par la disposition dressée des 


4. Voir 47° note dans Bull. Mus. Nat. Hist. Nat., s. 2, t. XV, p. 437 ; et 2€ note dans 
Bull. Mus. Nat. Hist. Nat., s. 2, t. XVI, p. 183. 3 
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digitations de sa colonie, la forme pointue de ses verrucs et l’abon- 
dance de ses gros polypes. 


28. — Lobularia pacyclados (Kizgr). 


Synonymie : 1877. Alcyonium pachyclados C.-B. KiunzinGer. Die 
Korall. d. Roth. Meeres. Berlin, vol. I p. 24 pl. 1 fig. 5. 

1899. Alc. FPE W. May. Jena. Zeitschr. f. Natursw., vol. XXXIII, 

406. °° 
> 1900. Alc. aes, S.-J. Hess et I-L. Hires. The Stolonifera 
and Alcyonacea coll. by Willey, New Britain, p. 503. 

non 4902. Ale. pachyclados, S.-J. Hrcxson. The Alcyonaria : and Hydro- 
corallinæ of the Cape of Good Hope, p. 72. 

1903. Ale. pachyclados, E.-M. jia The Alcyonaria of the t ` 
part III, p. 534. 

1905. "Ale. pachyclados, E.-M. Prarr. Rep. Pearl Oyster Fish. of Gulf 
-of Manaar, part III, Supp. Rep. XIX, p. 258. 

1906. Ale.  chacisdos: J.-A. Tnomson et W.-D. Henperson. Proc. 
Zool. Soc. London, vol. I, p. 416. | 
. 4908. Ale. om M. Cou. Alcyonacea v. Madagask. u. Ostafrika, 
vol. IT, p. 235. 

- 4910. Alc. pachyclados, W. Küxentnar. Die Fauna S. W. Australiens, 
Bd III, Lief 1, p. 34. 

Non 1910. Ale. pachyclados, J.-S. THomson. Trans. Roy. Soc. Edin., 
vol. XLVII, part 3, p. 570, pl. 2; fig. 14 ; pl. 4, fig. 33, 34. 

1914. Ale. pachyclados, J. LürrscnwAcrR. Arch. Naturg. Abt. À, 
Heft 10, p. 20. 

1922. Alc. pachyclados, H. LÜTTSCHWAGER, Philip. Journ. Science, - 
vol. XX, p. 522, pl. i, fig. 1. 

1930. Alc. pachyclados, S. J. Hickson. Proc. Zool. Soc. London, vol. 1, 
p. 209. 

1931. Lob. pachyclados, J.-A. Tnomson et L.-M.-I. DEAN. Siboga- 
Expeditie, Monogr. XIII-d, p. 40. 

1933. Alc. pachyclados, H. Roxas, Philip. Journ. Science, vol. L, 
p. 357. j 

1937. Alc. pachyclados, G. Stiasny. Révision des collections H. Mi- 
cneLIn IL. Catalogue raisonné des Alcyonides, Gogonides, Zõanthides 
et Pennatulides. Bull. Mus. Nat. Hist. Nat., s. 2, t. IX, n° 6, p. 392. i 


© Diagnose : Colonie : encroûtante, charnue, rigide, à pied trois à 
cinq fois moins élevé que le capitule. Surface lobulaire composée 
de lobes subdivisés en lobules épais, peu serrés, émoussés, dignis 
ou arrondis. 

Spicules : de grande taille (0,09 à 0,12 mm. de long). Double- 
sphères de la base du cœnenchyme à portion médiane lisse, courte 
et à masses terminales volumineuses hérissées de grosses protubé- 
rances irrégulières, pressées les unes contre les autres. Dans le capi- 
tule haltères à col haut et étroit, et à têtes étirées. Sclérites corticaux 
elliptiques ou en rue de 8 avec deux centres clairs. 
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Polypes : sur le capitule, gros, éloignés les uns des autres, possé- 
dant une couronne anthocodiale. Tentacules à 1 ou 2 doubles rangées 
de pinnules. 

Coloration : de la colonie à sec : gris jaunâtre. 

Localité : 3 exemplaires de la Mer Rouge (2 de M. Portier, 1844 
et 1 de la collection Michelin). 

Distribution : Mer Rouge, Luçon, Zee Nadal Bretagne, 
. Maldives, China Strait, Golfe de Manaar, Australie (N.-O.), I. Nico- 
bar, Afrique orientale, I. Fidji, Mer dé Java, Palauan, I. Coco, -- 
I. Andamar, Mindoro, I, Lombok (Mer de Bali), Selee Strait (Nou- 
velle Guinée), I. Sula Besi (Mer de Banda), L Kabia (Mer de Banda), 
-I Rotti (Mer de Timor), Saley Bay (I. Soembawa, Mer de Bali). 


29. — Lobularia papillosa Tix.-Dur. 


` Synonymie : 1942. Lob. papillosa, A. Tixrer-Durivauzr. Bull. Mus. 
Nat. Hist. Nat., s. 2, t. XIV, n°1, p. 80. 

Diagnose : Colonie : charnue, douce au toucher, encroûtante, à 
capitule deux fois plus élevé que le pied. Surface lobulaire peu 
épanouie composée de petits lopes dressés, arrondis, plus ou moins 
espacés,. 

Spicules : de taille moyenne (0, 09 à 0,11 mm. de long). Dans la base 
du cœnenchyme double-sphères allongées possédant de très nom- 
breuses petites verrues arrondies. Sclérites jaunes plus petits. 
Spicules de la portion lobulaire à multiples aspérités. 

` Polypes : sur la totalité des lobes, assez gros, très rapprochés les 

uns des autres, à nombreux sclérites anthocodiaux. Tentacules 
plurilobés à rares spicules. Sclérites des pinnulcs tentaculaires en 
forme de biscuits à zone centrale claire ou en forme d’haltères à 
extrémités granuleuses séparées par une portion lisse et claire. 

Coloration : de la colonie dans l'alcool : blanc grisâtre. 

Localité : 3 exemplaires des Iles Gambier et Touamotou (M. Seu- 
rat, 1906). À i 


30. — Lobularia Prattæ N. Sp. 


Diagnose : Colonie : encroûtante à pied irrégulier et.bas, Capitule 
formé de petits lobes arrondis, plus ou moins serrés les uns contre 
les autres, souvent subdivisés à leur sommet, 

Spicules : de taille moyenne (0,08 à 0,10 mm. de-long). Double- 
sphères de la base du cœnenchyme à verrues volumineuses coniques 
ou quadrangulaires. Haltères de la portion lobulaire plus petits. 
Sclérites.corticaux à contours sinueux, à protubérances arrondies 
ou à zone centrale claire. 

`. Polypes : sur les lobes, de taille moya plus ou moins ARTE 
les uns des aùtres. 


4 
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Coloration : de la colonie à sec : jaune brunâtre, 

Localité : 2 exemplaires de la Mer Rouge (M. Clot Bey, 1850). 
Cette espèce se rapproche de L. Krempfi par ses haltères basilaires 


mais s’en écarte par son absence d’alvéoles lobulaires et la forme des 
verrues de ses spicules, 


31. — Lobularia pulchra N. Sp. 


Diagnose : Colonie : arborescente, charnue, à pied court. Capiiile 
composé de lobes hauts et rest no en lobules digités. 

Spicules : de grande taille (0,10 à 0,11 mm. de long). Dans la-base 
du cœnenchyme haltères à têtes hérissées de protubérances volumi- 
neuses serrées les unes contre les autres. Selérites de la portion 
lobulaire rares, allongés et ornés de verrues arrondies. : 

Polypes : sur la totalité des lobes, assez gros et assez cspacés les 
uns des autres. Pinnules globuleuses disposées en cercle à l'extrémité 
distale de chaque tentacule. Sclérites tentaculaires lisses, en biscuits 
ou à zone centrale claire. 

Coloration : de la colonie dans l’alcool : blanc grisâtre. 

Localité : 1 exemplaire des Îles Gambier et Touamotou (M. Scu- 
rat, 1906), 

Cette espèce ressemble par la taille de ses double-sphères à T: 


pachyclados mais s’en éloigne par son aspect extérieur et la forme de 
ses sclérites corticaux. 


32. — Lobularia similis N. Sp. : LE 


Diagnose : Colonie : ferme, encroûtante, à capitule irrégulier, 
formé de lobes inégaux entiers ou subdivisés en lobules arrondis. 
Lobes éloignés les uns des autres laissant apercevoir la surface 
supérieure du pied. a | 

Spicules : de grande taille (0,09 à 0,11 mm. de long). Haltères de 
la base du cœnenchyme à col bas et à masses terminales recouvertes 
de protubérances volumineuses et abondantes. Sclérites du capitule - 
de formes analogues. Spicules corticaux lisses présentant des 
contours irréguliers. 

Polypes : sur les lobes, les lobules et la surface supérieure du pied, 
gros et nombreux. Anne sclérites anthocodiaux. Tentacules 
triangulaires avec une rangéc longitudinale de spicules ténus. 

Coloration : de la colonie dans l’alcool : blanc laiteux. 

_ Localité : 1 exemplaire des Iles Seychelles (M. L. Rousseau, 1841). 

Cette espèce se rapproche de L. Krempfi par la taille de ses spicules 
et s’en éloigne par la régularité de ses sclérites, et la forme des verrues 
de ses haltères basilaires. 
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33. — Lobularia sphærophora Ehrbg. 


- Synonymie : 1834. Lob. sphærophora, C.-G. EnrenseRG. Corall. d. Roth. 
Meeres, Berlin, p. 57. 

1846. Alcyonium Su J. D. ‘Dana. Zoophytes. Philadelphie, 
p. 616. 

1857. Alc. sphærophora, H. Mriwe- Erwarps. Hist. nat. d. Coral. 
Paris, t. I, p. 119. ; 

1859. Alc. sphærophora, J.-D. Dana. Synopsis, Newhaven, p. 123. 

1869. Cladellia sphærophora, J.-E. Gray. Notes on the DE Alcyonoid 
Corals. Ann. Mag. Nat. Hist., vol. III, s. 4, p. 125. 

Non 1872. Lob. sphærophora, A. Tason T Ozai Atti. d. Soc. Ital. 
Scienze naturali, vol. XV, p. 455. 

1877. Ale. sphærophorum, C.-B. Kiunzincer. Die Korall. d. Roth. 
Meeres, Berlin, vol. 1, p. 22. 

1899. Alc. opha. W. May. Jena. Zeitschr. f. Naturw., vol, 


XXXIII, p. 105. 


1908. Ale. sphærophorum, M. Coun, Alcyonacea, v. Madagask. u. ae 
frika, vol. II, p. 231. 
1908. Alc. sphærophorum var» sensibaricum, M. Conn. Alcyonacea v. 


- Madagasc. u. Ostafrika, vol. II, p. 233. 


i 


1910. Alc. sphærophorum, J.-A. Tuomson et D.-L. MacKinnon. Trans. 
Linn. Soc. London, s. 2, v. XIII, Zool., p. 174.. i 

1914. Alc. sphærophorum, J. Lürrscuwacer. Arch. Naturg., Abt. A, 
Heft 10, p. 23. 

1914. Ale. nioni var. sansibaricum, J. LÜTTSCHWAGER. Arch. 
Naturg., Abt. À, Heft 10, p. 24. 

1922. Alc. sphæroprohum, H. A Philip. Journ. Science, 
vol. XX, p. 531. 

1922. Alc. sphærophorum var. ARNO, à H. oe Philip. 
Journ. Science, vol. XX, p. 531. 

Non 1928. Alc. sphærophorum var. m E L. Taorps. Journ. : 
Linn. Soc. London, Zool., vol. XXXVI, p. 495, pl. 31, fig. 1, pl. 2 fR: - 

Non 1928. Alc. sphærophorum var. littoralis, L. Tuorre. Journ. Linn. 
Soc. London, Zool., vol. XXXVI, p. 497, pl. 31, fig. 3 ; pl. 34, fig. 4. 

Non 1928. Alc. sphærophorum var. saxigena, L. Torre. Journ. Linn, 
Soc. London, Zool., vol. XXXVI, p. 496, pl. 30, fig. 4 ; pl. 31, he 2 ; pl. 34. 
fig. 3. 

1931. Lob. sphærophora, J.-A. Tnomson et L. -M.-I. Dean. Siboga- 
Expeditie, Monogr. XIII-d, p. 41. 


: Diagnose : : Colonie : encroûtante, charnue, à pied deux à trois fois 
moins élevé que łc capitule. Surface ebu cérébriforme composée 
de lobes subdivisés en lobules courts et larges, hémisphériques, 
serrés les uns contre les autres. ~ 


- Spicules : de petite taille (0, 06 à 0,09 mm. de long). Dans la base 
du cœnenchyme haltères avee des aspérités arrondies ou pointues 
et un col court et lisse. Selérites de la portion lobülaire de formes 


1 A - k Li $ a 
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semblables mais de taille moindre. Spicules corticaux cn forme de 
biscuits ou de 8, opaques, légèrement granuleux. 

Polypes : sur les lobes et les lobules, gros et assez espacés les uns 
des autres. Portion exsertile entièrement couverte de petits spicules. 
Tentacules à 5 pinnules garnies extérieurement de fins sclérites: 

Colérätion : de la colonie dans l'alcool : blanc jaunâtre. 

Localité : 1 exemplaire de la Baie de Suez (Mission Gruvel-Moazzo, 
1934). | 

Distribution : Mer Rouge, Tubar-Riff (S.-0. Madagascar), Praslin 

(I. Salomon), Tahiti, Océan Indien. 


xs 


34. — Lobularia Studeri N. Sp. 


Diagnose : Colonie : encroûtante à capitule à peine plus élevé que 
le pied. Surfaèe lobulaire composée de lobes disséminés, divisés en 
petits lobules irréguliers. Cu 

Spicules : de grande taille (0,10 à 0, 11 mm. de long). Dans la base 
dü cœnenchyme double-sphères à Sbtubcrantote inégales générale- 
ment denticulées. Sclérites corticaux en biscuits ou en bâtonnets. 

Spicules du capitule tout à fait différents de ceux du pied : haltères 
de petite taille avec très peu de verrues. ‘ - 

Polypes : sur les lobes et les lobules, petits, peu serrés. 

Coloration : de la colonie à sec : jaune grisåtre. 

. Localité : 2 exemplaires de la Mer Rouge (Achat Portier, 1844). 

Cette espèce se rapproche de L. pachyclados par la taille de ses 
spicules mais s’en éloigne par ses lobes disséminés, ses verrues denti- 
culées et ses petits polypes. 


35. — Lobularia suezensis N. Sp. 


Synonymie : 1928. Alcyonium sphæphorum var. littoralis, m THORPE. 
Journ. Linn. Soc. London, Zool., vol. XXX VI, , P. 497, pl. 31, fig. 3 ; pl. 34, 
fig. 4. : 

Diagnose : Colonie : arborescente à lobes allongés subdivisés en 
lobules Su. digités, plus ou moins ES les uns contre les 
autres. 

Spicules : ge taille moyenne (0,08 à 0, 10 mm. de long). Haltères 
de la base du cœnenchyme à col large et LR et à masses terminales 
ornées de rares protubérances arrondies. Sclérites corticaux à con- 
- tours festonnés. Dans la portion lobulaire double-sphères plus 
petites au centre de la mésoglée, gros spicules en biscuits dans la 
couche sous-ectodermique. | 

Polypes : sur la surface supérieure du pied, sur le sommet des 
lobes et sur la totalité des lobules. Spicules en double-sphères sut 
l’anthocodie. Tentacules à 2 doubles rangées de pinnules. Sclérites 
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en haltères sur la face externe des tentacules, spicules en biscuits 
sur le sommet des pinnules. e 

Coloration : de la colonie dans l’alcoo!l :. blanc grisâtre. 

Localité : 2 exemplaires de Suez (M. Letourneux, 1878). 

Cette espèce se rapproche de L. digitulaia par la taille de ses 
spicules mais s’en écarte par la forme arborescente de sa colonie et 
les rares verrues arrondies de ses haltères basilaires. 

36. — Lobularia tenuis N. Sp. 

Diagnose : Colonie : encroûtante à capitule deux à trois fois plus 
élevé que le pied. Surface lobulaire irrégulière laissant apercevoir la 
portion basilaire. Lobes subdivisés en petits lobules arrondis à 
sommet aplati. , 

Spicules : de petite taille- (0, 06 à 0,08 mm. de long). Dans la base 
du cœnenchymc double-sphères à cl large ct à têtes aplaties. Rares 
sclérites dans la portion lobulaire. Spicules corticaux ténus et irré- 
guliers. 

Polypes : sur les lobes, les lobules et m sur le pied à la 
base des lobes, petits. 

Coloration : de la colonic à sec : ‘jaune grisâtre. 

Localité : 1 exemplaire de la Mer Rouge (Achat Portier, 1844. 

Cette espèce sc rapproche de L. sphærophora par la taille et la 
forme de ses haltères basilaires mais en diffère par la disposition de 

ses lobes, la rarcté de ses spicules lobulaires et la forme de ses 
_sclérites corticaux. 


37. — Lobularia Thomsoni N. Sp. ; TE 


Diagnose : Colonie : encroûtante, subcirculaire à capitule trois T 
plus élevé que le pied. Surface lobulaire étalée, formée de lobes 
arrondis, serrés les uns contre les autres. 

Spicules * de grande taille (0,09 à 0,11 mm. de long). Haltères de 
la base du cœnenchyme à col plus ou moins allongé et à petit nombre 
de verrues arrondies ou coniques, Dans la portion lobulaire sclérites 
de formes analogues. Spicules corticaux transparents et de grande 
taille. . ; 

Polypes : sur les lobes, gros et assez espacés les uns des autres. 

Coloration : de la colonie à sec : gris jaunâtre. 

Localité : 3 exemplaires de la Mer Rouge (1 : M. Clot Bey, 1850). 

Cette espèce se rapproche de L. digüulata par la taille de ses 
-haltères basilaïres mais s’en éloigne par l’allure générale de sa colonie 
et la forme de ses spicules intramésogléens et corticaux. 


Laboratoire de Malacologie du Muséum. 


